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Le chiffre

322
En milliers de francs, il s’agit du 
montant que coûtera le réamé-
nagement de la salle des travaux 
manuels sur bois du complexe 
scolaire du Pré au Loup, à 
Lucens, en une zone d’accueil 
parascolaire. Lundi, le préavis 
dans ce sens a été largement 
accepté par le Conseil communal 
de la commune broyarde. Les 
dimensions du local en question 
correspondent parfaitement 
aux besoins du parascolaire. 
La nouvelle structure, qui sera 
ouverte quatre jours par 
semaine, devrait accueillir ses 
premiers élèves pour la rentrée 
scolaire 2015-2016. F.GN

Yverdon-les-Bains
Le groupe S + E
se réorganise

Le groupe Solidarité Ecologie-La 
Gauche, qui représente l’ex-
trême gauche yverdonnoise, a 
réorganisé son état-major, a 
communiqué la présidente du 
Conseil communal, Carmen 
Tanner, lors de sa dernière 
séance. Martine Frey Taillard, 
qui a démissionné de l’organe 
délibérant en 2013, a cédé la 
présidence de la section à Yann 
Mamin. De son côté, le conseiller
communal Matthias Humbert a 
transmis à son coreligionnaire 
Thomas Jenni le statut de chef 
de groupe. Solidarité Ecolo-
gie-La Gauche compte six élus 
au Conseil communal. V.MA.

Yverdon-les-Bains
Vente «thermale» 
repoussée

Opérateur financier appelé à 
soutenir la reprise du Grand Hôtel 
des Bains et le Cité des Bains SA par
le Groupe Boas, le fonds immobi-
lier du Credit Suisse a souhaité, 
d’entente avec le repreneur, 
ajuster son modèle de partenariat. 
S’ils ne modifient en rien les 
termes financiers pour la Ville 
(l’opération se monte à 32 millions 
de francs), ces ajustements 
impliquent une modification 
des termes utilisés dans le préavis. 
Le document doit donc être retiré 
de l’ordre du jour du Conseil 
communal prévu à la fin du mois 
pour être corrigé. Il sera réagendé 
pour la séance de juin. F.RA.

Des tripes pour 
soutenir L’Abeille
Lucens L’Harmonie L’Abeille 
organise vendredi une soirée 
tripes au Casino-Stand, à 18 h. 
A.R.-M.

Spectacle de clowns 
à la Tournelle

Orbe La Compagnie Nezdames 
et Nezieurs présente son 
scénario en quatre étapes des 
amoureuses frustrées samedi, à 
20 h 30, à la Tournelle. Décidée 
à faire ses avances à l’élu de son 
cœur, Rosalie doit prendre son 
mal en patience. En (l’) atten-
dant, elle nous raconte, se 
raconte et même lui raconte des 
histoires. Les enfants (dès 8 ans) 
rient, même s’ils ne compren-
nent pas tout (25 fr.). F.RA.

Une signalétique réalisée 
par la fondation en 
collaboration avec le 
service communal des 
jardins a été installée 
au parc des Cygnes

Qu’est-ce que le Betula pendula et
le Corylus avellana? Petite préci-
sion: on en rencontre beaucoup
lorsque l’on se promène en ville
d’Yverdon. Le bouleau et le noise-
tier font en effet partie des quel-
que 3000 arbres situés dans les
espaces publics de la ville. Désor-
mais, les personnes se promenant
au parc des Cygnes pourront les
identifier sans se tromper, puis-
qu’ils font partie de la liste des
cinq essences qui y disposent
d’une signalisation indiquant le
nom latin et le nom français de
l’arbre devant lequel elle est plan-
tée.

C’est la première étape d’un
projet conduit conjointement

par le Service des travaux et de
l’environnement et la Fondation
Verdeil. Depuis plusieurs années,
des jeunes du centre de forma-
tion Transition école-métier
Nord de Verdeil travaillent une
fois par semaine pour le service
des jardins d’Yverdon. «Nous
leur avons proposé de réaliser
dans nos ateliers ces panneaux
de signalisation en bois», expli-
que Gilbert Bossy, chef jardinier
de la Ville.

L’initiative a également des re-
tombées positives pour le public.
«On nous félicite souvent pour la
beauté de nos arbres, tout en re-
grettant de ne pas pouvoir décou-
vrir leur nom. Ce manque est en
passe d’être comblé», sourit Gil-
bert Bossy. Car si cinq essences
sont désormais facilement identi-
fiables au parc des Cygnes,
d’autres zones à forte fréquenta-
tion seront dotées de ces pan-
neaux taillés dans le frêne. 
F.RA.

Grâce à Verdeil, Yverdon 
baptise ses beaux arbres

Les Forces aériennes 
suisses vont effectuer un 
grand exercice la semaine 
prochaine, dont Payerne 
sera la base principale 
d’engagement

Une crise dans les pays au nord-est
de la Suisse, une conférence inter-
nationale à protéger à La Chaux-
de-Fonds et des menaces qui pla-
nent. Ce n’est pas le scénario d’un
film d’action, mais celui d’un
grand exercice d’ensemble des
Forces aériennes qui débutera
mercredi prochain. Quelque
6000 personnes, dont des mili-
ciens en cours de répétition et des
professionnels de l’armée suisse, 
participent à cette gigantesque si-
mulation, qui vise entre autres à 
tester les capacités des Forces aé-
riennes, les processus actuels,
ainsi qu’à déterminer les éventuels
besoins et lacunes. Un bataillon
des Forces terrestres et un autre de
l’Armée de l’air française seront 
également impliqués. «Contraire-
ment aux exercices précédents, ce-
lui-là, baptisé «Stabante 15», va du-
rer plus de cinq jours, ce qui nous
permettra de voir comment les 
choses se déroulent sur la durée»,
relève le colonel EMG Benoît Stu-
demann, commandant de la base 
aérienne de Payerne. Les militaires
seront mobilisés du 18 au 25 mars.

L’aérodrome broyard sera le
centre de la base d’engagement
pour l’exercice, avec près de
1000 personnes sur le pont. Pour
réaliser cette simulation d’enver-

gure, la base restera ouverte le
week-end des 21 et 22 mars. Les
militaires engagés ne devront pas
seulement s’occuper de la protec-
tion de la conférence internatio-
nale de La Chaux-de-Fonds, mais
aussi assurer celle de l’aérodrome
lui-même. «Il faut penser à l’im-
pensable, assène le commandant
de la base. On peut imaginer que
des ennemis empoisonnent notre
nourriture, que des gens viennent
déverser du gravier sur la piste ou

encore qu’on sabote un radar…»
Certaines menaces resteront théo-
riques, il ne s’agit pas de détruire
du matériel, mais d’autres se pro-
duiront bel et bien, avec des mili-
taires d’autres corps pour jouer
les ennemis.

«Les différentes parties s’en-
traînent chaque année individuel-
lement, il s’agit là de rassembler
toutes les Forces aériennes dans
un même exercice d’envergure»,
indique le lieutenant-colonel EMG
Florian Righetti, membre de la di-
rection de l’exercice «Stabante
15». A.R.-M.

L’aérodrome de Payerne 
au cœur d’un exercice

bornes et les téléphones mobi-
les», explique Thierry Pilet. A
terme, via l’application mobile de
la Ville, il serait par exemple envi-
sageable pour les commerçants
de communiquer en temps réel
avec leurs clients. Mais pas seule-
ment: «Lors de leur passage à la

caisse, les clients pourraient en-
granger des points via des codes
QR (ndlr: code-barres à scanner
avec son téléphone portable). Ces
points leur permettraient ensuite
de profiter de rabais dans
d’autres magasins, ou de payer
leur entrée à la piscine, par exem-
ple», détaille Thierry Pilet.

Premiers échos positifs
Du côté des commerçants mem-
bres de la SIC, l’écho est plutôt
favorable. «Je pense qu’investir
les nouveaux canaux de commu-
nication est dorénavant inévitable
pour attirer de nouveaux clients,
surtout les jeunes, indique Domi-
nique Froidevaux, propriétaire
de la Droguerie du Portail, située
dans la Grand-Rue. C’est la ten-
dance du moment et il faut vivre
avec son temps.» Pour la commer-

çante voisine, Dominique
Gilliand, gérante d’une boutique
de lingerie, l’idée est intéressante.
Cependant, elle reste dubitative
quant aux frais qu’un tel projet
pourrait engendrer pour les petits
commerces comme le sien. «Je
suis déjà active sur Internet. Je
possède par exemple une page
sur Facebook sur laquelle je com-
munique mes offres, explique-
t-elle. Quoi qu’il en soit, je reste
ouverte aux possibilités que peu-
vent nous offrir ces nouvelles
technologies. Cela pourrait effec-
tivement être intéressant de réflé-
chir à un système commun.»

«Nous n’en sommes qu’au dé-
but des réflexions. Il faut mainte-
nant que nous nous réunissions
pour réfléchir tous ensemble à
des modalités précises du projet»,
conclut Noè Zanotta.

La Société 
industrielle et 
commerciale de la 
ville veut tirer profit 
des nouvelles 
technologies pour 
dynamiser le centre

Fabien Grenon

Faire du centre-ville de Payerne
un véritable centre commercial à
ciel ouvert qui soit dynamique et
attractif. C’est la volonté de la So-
ciété industrielle et commerciale
locale (SIC). Pour son président,
Noè Zanotta, une des clés se
trouve peut-être dans les nouvel-
les technologies de l’information
et de la communication, à l’instar
des téléphones portables. «Les
potentialités des smartphones
pour dynamiser les commerces
locaux sont énormes.»

La semaine dernière, lors
d’une séance de la SIC à laquelle
ont participé une vingtaine de
commerçants payernois, il a con-
vié Thierry Pilet, directeur de
Geomatic, une firme vaudoise
leader dans les nouvelles techno-
logies appliquées à la communi-
cation digitale, pour exposer sa
vision du commerce local «nou-
velle génération», dans laquelle le
téléphone portable occupe une
place centrale. Porte-monnaie
virtuel, agenda électronique,
GPS: le téléphone est devenu un
véritable «couteau suisse» des
temps modernes, comme le souli-
gne le CEO de Geomatic. Avant
d’ajouter: «Les commerçants
pourraient s’en servir pour fidéli-
ser leur clientèle.»

Points à engranger
Déjà connue dans la Broye, l’en-
treprise de Thierry Pilet est à l’ori-
gine de l’installation dans la ré-
gion de plusieurs bornes interac-
tives, dont une est située devant
la gare de Payerne et une autre
devant l’Office du tourisme. Ces
outils high-tech ressemblent à
d’énormes iPhone. Leur écran
tactile offre aux curieux la possi-
bilité d’avoir accès à de nombreu-
ses informations sur le chef-lieu,
comme les manifestations, les
randonnées, la liste des commer-
ces, des entreprises, des restau-
rants et des hôtels, ou encore les
plans de la ville.

«L’idée serait de transposer
cette offre touristique au do-
maine du commerce local en
créant des synergies entre ces

Promotion

L’ère 2.0 s’ouvre pour 
les commerces payernois

Deux bornes d’informations tactiles existent au centre de la cité broyarde. Les commerçants 
envisagent de les utiliser, comme les smartphones, pour augmenter leur visibilité. PHILIPPE MAEDER

U Depuis son accession à la tête 
de la Société industrielle et 
commerciale (SIC) de Payerne 
en 2013, Noè Zanotta, également 
gérant de deux magasins 
d’habits, à Avenches et à 
Payerne, ne manque pas d’idées 
pour dynamiser le centre-ville. 
Sa recette miracle reste avant 
tout la mise sur pied 
d’animations. A Pâques, par 
exemple, les commerces du 

centre-ville deviendront le 
théâtre d’une chasse aux 
tampons, sur le modèle de celle 
qui a eu lieu durant le Mondial 
de foot l’an dernier. L’opération 
promet des lots d’importance 
pour les vainqueurs. Le 3 et 
4 juillet aura lieu la Braderie 
d’été. Pour l’occasion, la SIC 
souhaite allonger le tronçon de 
la rue de Lausanne fermé pour 
accueillir les divers stands 

jusqu’au giratoire du Carmena, 
soit une cinquantaine de mètres 
supplémentaires. Enfin, durant 
les fêtes de Noël, la Société des 
commerçants projette de faire 
circuler dans les rues du centre-
ville un petit train touristique. 
Il sera chargé d’emmener les 
familles dans plusieurs endroits 
de la ville où leur seront 
proposées différentes activités 
ou des petits spectacles.

Le centre-ville va bouger en 2015

«Les potentialités 
des smartphones 
pour dynamiser 
les commerces 
locaux sont 
énormes»
Noè Zanotta Président 
de la Société industrielle 
et commerciale de Payerne «On va mettre 

les moyens pour 
protéger la base, 
il faut penser 
à l’impensable»
Colonel EMG Benoît 
Studemann Commandant 
de la base aérienne

Yverdon-les-Bains
Stands pour tous 
au paracyclisme

Yverdon accueillera, du 13 au 
16 juin, une manche de la Coupe 
du monde de paracyclisme. Une 
compétition qui réunira plus de 
400 athlètes internationaux. Le 
comité d’organisation souhaite 
faire participer les associations 
et partenaires locaux en leur 
offrant la possibilité de tenir 
des stands de nourriture 
et de boissons dans les villages 
montés pour l’occasion. Les 
personnes intéressées peuvent 
se porter candidates du 12 au 
27 mars en se rendant sur le site 
www.yverdon.ch/paracyclisme, 
rubrique «Mise au concours 
stands». F.RA.

Travys SA

Travys a un nouveau directeur. En 
remplacement de l’ancien syndic 
d’Yverdon, Daniel von Siebenthal,
le conseil d’administration de la 
société de transports nord-vau-
doise a nommé hier le municipal 
d’Orbe Jacques-André Mayor. 
Elue à la Municipalité d’Yverdon 
en décembre, Valérie Jaggi a 
pour sa part rejoint ce conseil en 
tant qu’administratrice. Désignée 
par la Commune d’Yverdon, elle 
assure également la vice-prési-
dence de Travys SA. F.RA.
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